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Un air de printemps pour nos collaborateurs 
Par Marie Vincent, organisatrice communautaire 

Dans le livre Homo Sapiens, une histoire de l’Humanité, 
l’auteur écrit que le grain d’orge fut la première monnaie 
d’échange de biens et services. Nous en avons fait du 
chemin depuis. Nous avons même construit des autoroutes 
pour aller plus vite et plus loin. 
 
Chaque jour nous entendons ou lisons des nouvelles sur 
l’économie. Relèvements des taux d’intérêt, croissance, 
décroissance, Nasdaq qui monte et qui descend, inflation, 
acheter ou vendre des actions, ne pas toucher à son 
portefeuille, investir dans des REER ou dans l’immobilier, 
fermeture des marchés financiers à la baisse hier, mais à la 
hausse ce matin. 
 
La Maison d’Aurore n’est pas cotée en bourse et pourtant 
elle rapporte depuis 40 ans. Certains investissent leurs 
temps à la préparation des repas communautaires, d’autres 
s’impliquent dans le futur des enfants et nous améliorons la 

qualité de la vie de quartier et participons aux différents 
enjeux sociaux. Les employés s’affairent à ce que cette 
maison soit accueillante et sont là pour le bon 
fonctionnement et la réalisation des projets. 
 
La Maison d’Aurore n’est ni à la hausse ni à la baisse, elle 
est constante et grâce à votre générosité elle le restera. 
J’ouvrirai la mienne de bourse pour donner et je vous invite 
aussi à investir le montant que vous voulez. Je serai peut 
être une petite épargnante ou un petit investisseur comme 
disent certains spécialistes, mais au moins je sais que cet 
argent sera bien placé et rapportera à tous. On a dit que 
l’argent était le nerf de la guerre. Que l’argent devienne le 
cœur de la paix et que chaque don que nous allons faire 
soit les battements du cœur de la Maison 
d’Aurore. 
 

Merci de donner avec générosité. 

Un geste important pour votre maison 

Par Christine Tixidre, collaboratrice à la Maison d’Aurore 

Chaque année, il est important pour l’équipe de travail 
d’Aurore de souligner le travail exceptionnel de nos 
collaborateurs et collaboratrices. Le temps que vous passez 
à cuisiner, à aider un enfant, à répondre au téléphone, à 
mobiliser ou réfléchir à l’avenir d’Aurore n’est pas un geste 
anodin. C’est un geste d’amour envers l’autre, une main 
tendue, un désir d’aider sa communauté et la preuve que 
chacun peut faire une différence.  
 
Vous qui passez les portes d’Aurore chaque semaine, 
chaque mois ou quelques heures par année, merci de faire 
de la Maison d’Aurore, un lieu unique et accueillant. Vous 
êtes la force tranquille de cet organisme bien vivant et vous 
méritez qu’on vous célèbre avec un petit air de printemps ! 

Le journal de la Maison d’Aurore rédigé par et pour les membres 

Jeudi le 21 mars dernier, ce fut l’occasion de célébrer nos 
bénévoles. C’est toujours un moment de jeux et de fête, comme lors 

de notre jeu la « Fureur du printemps » ! 
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Quand Aurore rencontre Robin des bois 
Par Maguy Robert, collaboratrice au Château d’Aurore 

Pari réussi une fois encore pour la collecte de fonds de la 
Maison d’Aurore, le 24 février dernier ! Cette année, la 
soirée cabaret se tenait au restaurant Le Robin des bois, 
un lieu chaleureux et accueillant, où employés et bénévoles 
travaillent en harmonie, exactement comme à la Maison 
d’Aurore.  
 
Une centaine d’invités ont pu profiter d’un excellent repas, 
agrémenté par l’Ensemble musical féminin Trio jazz (piano, 
violoncelle et voix). Les plus audacieux se sont risqués sur 
le terrain de l’encan silencieux, composé de dix paniers aux 
noms de rêve (En tête à tête, plaisirs gourmands, etc.), 
bien remplis grâce aux nombreux dons des commerçants 
du quartier. En outre, l’heureuse gagnante du tirage va être 
dorlotée au Bed & Breakfast La P’tite scène à Saint-Denis-
sur-le-Richelieu, haut-lieu historique du Québec. À cela 
s’ajoutent les dons en espèces des amis de la Maison 
d’Aurore, qui ont tenu à renouveler leur appui à sa mission. 
Tout ceci pour un superbe résultat de 7 250 $.  

 
Au cours de la soirée, Annie Pelletier, coordonnatrice 
générale de la Maison d’Aurore, a résumé les nombreux 
efforts de l’organisme pour trouver du financement avant de 
présenter l’ensemble du personnel. Deux membres de 
différents réseaux d’activités, Daniel Thériault et Lise 
Brassard,  nous ont livré de touchants témoignages sur les 
opportunités qu’ils ont trouvées et les amitiés qu’ils ont 
nouées à la Maison d’Aurore depuis qu’ils en ont franchi 
ses portes.  
 
Un grand merci à tous ceux et celles qui, de près ou de 

loin, ont contribué à faire de cette soirée un succès. La 
Maison d’Aurore remercie tout particulièrement ses 
commanditaires, le restaurant Robin des bois et toute son 
équipe, le Trio jazz, le maître de cérémonie (et chanteur !)
André-Bernard Guévin et le comité organisateur de la 
soirée.  

D’après les commentaires reçus, le plaisir a été largement 
partagé, ce qui obligera l’équipe à se surpasser l’an 
prochain ! De nous tou.te.s à vous tou.te.s, « Au plaisir de 
vous revoir en 2020 »… 
 
Un merci spécial à tous nos commanditaires : B&B La P'tite scène, Boucherie 
Champfleuri, Boulangerie Pétrin fou, Brasserie artisanale le Boswell, 
Cinéma Beaubien, David Jourdan, Diabolissimo, Institut de beauté Claude 
de France, La Cinémathèque québécoise, La Licorne, La Maison CaKao, 
La Soupière, Local Food Tours - Visites gourmandes Locales, Maître 
Corbeau, Marianne Fabrique, Marie Vermette, Massage Paula Domingues, 
Masso Véronique Desmarais, Métro Chèvrefils, Moulins Lafayette, Omer 
Roy, Parc Olympique, Pignons sur roues, Port de Tête, Robin des Bois, 
Robert Ascah, Shiatsu Céline Archambault et SucréSalé.  
 

L’atelier de devoirs et leçons était bien représenté lors de notre soirée.  
Une belle occasion pour mieux se connaître ! 

Claude Létourneau est  toujours un adversaire redoutable lors de notre encan 
silencieux ! Cette année, il est reparti avec notre panier surprise !  

Notre animateur de la soirée André-Bernard Guévin, entouré de trois 
musiciennes talentueuses : Anne-Sophie Doré-Coulombe, Mélissa Fortin et 

Valéry Saint-Gelais.  
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Des témoignages touchants 

Lors de notre soirée de collecte de fonds, deux membres 
de la Maison d’Aurore ont gentiment accepté de nous 
livrer ces témoignages. Nous les partageons ici. 
 
Le bonheur, je l’observe depuis quatre ans en participant à 
la distribution annuelle de fleurs aux résidents du quartier, 
une activité qui a été mon premier contact avec la Maison 
d’Aurore. Comment à mon tour ne pas ressentir du 
bonheur devant les sourires des personnes qui repartent 
avec ces fleurs pour embellir le quartier? C’est encore du 
bonheur et de la fierté aussi que je vois dans le regard de 
l’élève que j’assiste dans ses devoirs et ses leçons quand 
il arrive tout content et impatient de me montrer les bons 
résultats qu’il a obtenus à l’école.  Comment ne pas me 
sentir heureuse de contribuer au développement d’un 
enfant, un sentiment qui, je n’en doute pas, est partagé 
par mes collègues de l’aide aux devoirs et aux leçons? 
 

 
La Maison d’Aurore, c’est 
aussi des occasions de 
rencontres permettant, 
entre autres, de tisser des 
liens entre les générations 
lors d’activités qui 
réunissent des jeunes et   

leurs aînés. Le temps d’une 
cabane à sucre ou d’un 
atelier d’informatique, par 
exemple, les uns et les 
autres se découvrent et 

s’enrichissent mutuellement. 
 
Des liens se créent également entre des personnes qui 
partagent un intérêt commun et qui se rassemblent pour 
jardiner, tricoter, faire de l’exercice, assister à des 
conférences ou encore cuisiner. Pour ma part, j’apprécie 
chaque moment passé à préparer des collations pour les 
enfants ou les repas communautaires. J’y retrouve des 
bénévoles qui, comme moi, veulent rendre les gens 
heureux et leur servir des plats cuisinés avec amour.  

 

Car en plus du bonheur que l’on éprouve chaque fois 
qu’on vient à la Maison d’Aurore, on y ressent beaucoup 
d’amour pour autrui et pour la communauté. La Maison 
témoigne en effet d’un engagement concret et constant au 

service des gens du quartier qui peuvent y trouver des 
amis et briser leur isolement, acquérir de nouvelles 
compétences, obtenir de l’aide ou encore se mobiliser 
pour défendre des causes qui leur tiennent à cœur. La 
Maison d’Aurore, c’est tout ça et plus encore. C’est une 
équipe d’intervenants dynamiques et accueillants, 
appuyés par des bénévoles qui croient à la mission de la 
Maison et qui veulent y apporter leur contribution.  
 
Et votre présence ce soir est aussi une façon de contribuer 

à la réalisation de cette mission. En tant que bénévole, je 

vous remercie d’apporter ainsi votre soutien, un soutien 

indispensable à la vitalité  de ce si bel organisme qu’est la 

Maison d’Aurore.  Lise Brassard 

 

 Vol. 19, no. 2 – Printemps 2019 

Par Lise Brassard et Daniel Thériault, tous deux collaborateurs à la Maison d’Aurore 

Quand je suis arrivé à la Maison d’Aurore, j’avais perdu 
quelque chose qui n’a pas de prix et qui a beaucoup de 
valeur, soit la confiance et l’estime de soi.  
 
Depuis bientôt cinq ans je leur donne un coup de main 
pour des petits travaux, dans le 
jardin ou lors des repas 
communautaires. Je participe 
a u s s i  a u x  a c t i v i t é s 
intergénérationnelles avec des 
étudiants de l’école Jeanne-
Mance et d’autres aînés, ce qui 
suppose que j’en suis un ! 
 
C e  q u e  j ’ a p p r é c i e 
particulièrement de ces activités 
c’est de côtoyer la jeunesse, de 
connaître leurs valeurs et leurs 
préoccupations pour l’avenir. À la 
Maison d’Aurore, j’ai été accueilli 
à bras ouverts, sans jugement et avec la patience 
nécessaire pour m’écouter. Petit à petit, me rendant utile, 
une petite routine s’est installée et par la suite, le goût de 
travailler à nouveau. Ce faisant, ma confiance et l’estime 
de moi-même sont revenus en grande partie. Je prévois 
frôler la perfection d’ici deux ou trois ans ! Pour toutes 
ces choses que vous m’apportez, j’aimerais remercier du 
fond du cœur tout le personnel de la Maison d’Aurore qui 
m’ont tous aidé chacun à leur façon. Vous faites de moi 
un homme heureux ! Je vous aime. Daniel Thériault 

Lise a également été l’heureuse 
gagnante de notre tirage d’une nuitée 
à la P’tite scène, Bed & Breakfast de 

la Montérégie. À sa droite, Alice 
Miquet, ancienne membre de l’équipe 

et bénévole lors de la soirée.  

Daniel Thériault lors de son 
témoignage au Robin des 

bois 
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Un, deux, trois, Joyeux Noël ! 

Encore une fois, Aurore a fait les choses en grand en 
conviant ses membres, participants et citoyens à... pas une, 
pas deux, mais trois fêtes de Noël en décembre dernier. 
L’accueil chaleureux, l’ambiance festive et la belle folie de 
l’équipe de travail en sont les secrets ! Trois temps  festifs et 
gourmands ! 

Par Marie Vincent, organisatrice communautaire 

À la mémoire de Guy Daoust 
Par Annie Pelletier, coordonnatrice générale 
L’automne dernier, un homme exceptionnel a poussé son dernier souffle, à notre plus grand regret.  Guy Daoust faisait 
partie de la grande famille d’Aurore depuis le tout début de cette aventure communautaire.  Rares sont ceux qui peuvent 
se targuer d’avoir connu les 4 maisons occupées par notre organisme !  Il portait cette mémoire du chemin accompli et 
l’honorait régulièrement.   
 
Je m’avance peut-être, mais j’ai l’impression que tous les gens qui l’ont côtoyé pourraient 
témoigner de la grandeur de son cœur et de son ouverture d’esprit.  Il aimait raconter, partager 
des souvenirs et des anecdotes, commenter l’actualité ; il rigolait en parlant de son temps chez les 
Jésuites, avant que sa belle Micheline ne le fasse dévier de cette première vocation.  Il aimait 
surtout les gens et s’intéressait sincèrement à leur histoire.  Quand on avait le bonheur de partager 
un peu de temps en sa compagnie, on devenait à tout coup quelqu’un d’important. Car l’humain 
était pour lui une création extraordinaire, fascinant de par sa beauté et sa complexité. Il avait ce 
don que possèdent les enfants de s’émerveiller, d’avoir les yeux qui brillent et de savourer les 
moments les plus simples.  Ce n’est pas pour rien qu’il était le premier à lever la main pour se 
joindre à une activité intergénérationnelle aux côtés d’adolescents passant souvent sous le radar 
des aînés. Ils étaient pour lui son bâton de jeunesse et suscitaient une curiosité admirative. 
 
En 2012, pour nos 35 ans de vie, Guy nous faisait grâce de ses talents de rédacteur en parlant de la Maison d’Aurore.  Je 
reprends ses mots si touchants ici :  
 
« Entrer à la Maison d’Aurore, c’est comme rentrer chez soi, dans sa famille pour retrouver les siens, des gens qu’on aime 
et qui nous accueillent tels que nous sommes, sans poser de questions ou nous faire réciter un Credo. » 
 
M. Daoust, Guy, pour les intimes, merci d’avoir fait partie de ces artisans d’Aurore.  Nous te gardons bien au chaud dans 
nos pensées, pour très longtemps encore. 

C’est toujours un  buffet digne de Dame Tartine que nous prépare notre chère  
Isabella  pour souligner la fête de Noël de l’Atelier de devoirs et leçons de la 
Maison d’Aurore. Une belle tradition avant les grandes vacances des Fêtes ! 

Notre dîner de Noël est également toujours un grand succès avec son repas 
traditionnel des fêtes au son de nos musiciens maison. 

Changez de côté ! Vous vous êtes trompés ! Cette année encore, un 
quatuor de musiciens est venu nous diriger et nous faire swinguer la 

bacaisse ! 

M. Guy Daoust lors d’une 
activité 

intergénérationnelle en 
2017.  
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Comme chaque année, l’équipe du Château d’Aurore a 
concocté deux activités récréatives afin de faire plaisir aux 
familles qui fréquentent l’aide aux devoirs et leçons.  
 
Mardi le 5 mars, sept familles de l’atelier et moi (15 
personnes) sommes allés visiter le Jardin Botanique et 
l’Insectarium de Montréal. Nous avons fait le parcours des 
installations en commençant par la visite des jardins et de 
l’espace où se trouvent les papillons en liberté. Ceux-ci ont 
su émerveiller tout le monde de par leurs couleurs et leurs 
variétés. Ce fut vraiment une belle expérience. Finalement, 
nous sommes allés faire un tour à l’Insectarium où nous 
avons beaucoup appris sur la vie des insectes.  

Jeudi le 7 mars, nous nous sommes réunis à la Maison  
d’Aurore pour notre classique Journée Pizza. Nous étions 
neuf familles (18 personnes), des membres de l’équipe, 
une bénévole de l’ADL et notre chef italienne qui est venue 
nous donner un grand coup de main pour la préparation de 
la pâte. Malgré la panne d’électricité qui nous a affecté 
durant toute l’activité, nous avons su bien nous débrouiller 
en formant de belles équipes de travail et en sommes 
sortis très satisfaits et heureux avec une bonne pizza prête 
pour le souper. Le tout a été clôturé par un quizz autour de 
la pizza. Un grand merci à toutes les familles et aux gens 
qui ont collaboré lors des deux activités. 
 

Une semaine de relâche toute garnie 
César Camacho, animateur jeunesse au Château d’’Aurore 

Ingrédients : 
 
 6 tasses de farine  
          ( 4 tasses tout-usage et 2 de semoule jaune) 
 2 tasses 1/4 d’eau chaude à la température du corps 
 2 cuillerées à thé de sel 
 2 cuillerées à thé de sucre 
 50 grammes de levure de bières  
           ou 1 1/2 sachet de levure sèche Fleichmann 
 
 
 
 
 
 

Méthode : 
 
 Tamiser la farine et le sel et mélanger. 
 Joindre la levure à l’eau chaude avec 2 c. à thé de 

sucre et mélanger. 
 Faire un puits avec la farine et ajouter le mélange de 

levure.  
 Pétrir jusqu’à ce que ce soit élastique (4 minutes) 
 Diviser les portions 
 Couvrir et laisser lever dans un endroit chaud 

pendant 20 minutes 
 La pâte doit doubler 
 Rouler la pâte 
 
 

Pâte à pizza facile ! 

Anne Diotel, responsable du volet alimentaire 

Petits et grands ont mis la main à la pâte lors de notre journée pizza ! Une belle visite à l’Insectarium avec sept familles du Château d’Aurore ! 
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Saviez-vous que... 

Le 20 février dernier, deux membres et deux employés de 
la Maison d’Aurore ont défilé dans les rues du centre-ville 
pour la journée mondiale de la justice sociale. En cette 
journée symbolique, La Coalition Main Rouge–Non aux 
hausses et Engagez-vous pour le communautaire ont 
appelé les citoyens et les travailleurs du communautaire à 
se rassembler, mais pourquoi ? 
 
Tout d’abord, il existe plus de 4 000 groupes 
communautaires autonomes à travers le Québec. Qu’ils 
interviennent en défense des droits, en soutien aux familles 
ou en aide aux personnes isolées, ces organismes ont un 
point commun : un manque significatif de budget.   
 
En 2014, le gouvernement du Québec a financé un 
montant de 976 865 203 dollars pour le communautaire. 
Soit, 0.97 % de son budget global et moins de 1.43 % du 
budget du ministère de la Santé et des Services Sociaux... 
Insuffisant pour les regroupements de services 
communautaires qui revendiquent un meilleur financement 
des organismes. 
 
Mais, il y a quelques semaines, Jean Boulet, ministre du 

Travail, de l’emploi et de la solidarité a rédigé une lettre 
annonçant un nouveau plan en matière d’action 
communautaire. Destiné au Réseau Québécois de l’Action 
Communautaire Autonome, cette missive annonce le 
lancement de travaux afin d’élaborer un nouveau Plan 
d’action gouvernemental en précisant que le milieu 
communautaire serait consulté.  
 
Ce plan d’action apparaît comme une bonne nouvelle pour 
les organismes qui souffrent du manque de financement 
depuis des années. Mais, sera-t-il à la hauteur des 475 
millions supplémentaires réclamés par Engagez-vous pour 
le communautaire ?... Affaire à suivre ! 

Meggan Perray, intervenante à l’accueil 

Meggan et Marie ont participé à la mobilisation du 20 février dernier.  

Histoire d’immigrants et de générations 
Par Marie Vincent, organisatrice communautaire 

Nos chasseurs de bonnes nouvelles qui participent au 
projet intergénérationnel de la Maison d’Aurore ont assisté, 
avec des citoyens du quartier et des jeunes de l’école 
secondaire Jeanne-Mance, à la projection du 
documentaire Bagages. « Ce film donne la parole et la 
scène à des adolescents de l’école secondaire  Paul-Gérin
-Lajoie nouvellement arrivés à Montréal. On découvre leur 
récit de migration où ils se révèlent à nous. »  
 
Ce récit bouleversant qui nous raconte des histoires de 
déracinement, mais aussi d’espoir et de courage, a mis la 
table pour la discussion qui s’en est suivie. Les jeunes et 
moins jeunes ont pu nous livrer leurs premières 
impressions suite à la projection mais aussi, nous parler de 
leur parcours de vie, de leurs souvenirs et de leurs espoirs. 
De par son ouverture et sa grande écoute, cette rencontre 

intergénérationnelle et interculturelle touchante  a été très 
appréciée des participants. 

Les jeunes de l’école secondaire Jeanne-Mance ont rencontré les citoyens et 
les aînés de la Maison d’Aurore autour de la projection du documentaire 

Bagages.  
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Mon nom est Lilia Luna et il me fait plaisir de vous annoncer que je serai la 
chargée de projets en agriculture urbaine de la Maison d’Aurore pour l’été 2019. 
Je suis une horticultrice passionnée par l’agriculture urbaine. J’ai déjà participé 
au jardin collectif de la Maison d’Aurore qui reste pour moi un merveilleux lieu de 
rencontre et de partage des connaissances.  Ces dernières années, j’ai animé 
différents ateliers liés à l’environnement et au domaine artistique. Je me suis 
impliquée au sein d’organismes tels que: la Coopérative Le Milieu, l’Éco-quartier 
St-Jacques et le Centre de la nature de Laval. Dans mon temps libre, j’organise 
des ateliers avec Raya éco-créations, une petite compagnie qui conçoit des 
activités ludiques visant à stimuler la créativité et la sensibilité quant aux impacts 
des humains sur la nature. 
 
Ce printemps, mon objectif sera d’être à l’écoute de nos jardinières et de nos 
jardiniers afin de pouvoir vous proposer une programmation adaptée à vos 
besoins et dans laquelle seront offertes des activités intéressantes pour la belle 
saison 2019. En espérant une grande participation ! 
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Par Lilia Luna, chargée de projet en agriculture urbaine 

Un nouveau visage au jardin ! 

On souligne la persévérance scolaire au Château D’Aurore 

Par Lise Fontaine, coordonnatrice au Château d’Aurore 

Durant la semaine de la persévérance scolaire du 11 au 15 
février, le Château d’Aurore a souligné cet évènement 
auprès des 40 élèves de niveau primaire qui fréquentent 
assidûment l’atelier de devoirs et leçons, deux fois par 
semaine. 
 
Nous avons remis à chaque enfant, un biscuit chinois 
contenant un mot d’encouragement à poursuivre ses 
efforts malgré les difficultés rencontrées. Aussi, nous avons 
fait un jeu de connaissance avec leurs collaborateurs pour 
leur montrer qu’eux aussi, ne connaissent pas tout. 

Pour clôturer cette semaine, un souper - rencontre a réuni 
enfants, parents et collaborateurs. Une occasion 
d’échanger, de mieux se connaître comme éducateurs et 
mieux connaître les enfants. Un échange a eu lieu sur les 
façons d’encourager les enfants; l’important, c’est de 
souligner l’effort et de garder confiance ainsi que d’avoir 
des attentes réalistes. Chaque parent a remis un certificat 
à son enfant  soulignant ses qualités. 
 
La persévérance scolaire, un apprentissage, dès l’entrée à 
l’école et  qui nous accompagne tout au long de notre vie. 

Les enfant ont pu découvrir des messages d'encouragement cachés 
dans des biscuits chinois. 

Nos petits champions de l'aide aux devoirs ont reçu des certificats 
personnalisés de la part de leurs collaborateurs et de leurs parents. 
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Par Denise Gauthier,  membre du Comité d’action et de défense des droits 

Depuis plusieurs décennies déjà, les partis d’extrême-droite 
se sont constitués dans presque tous les pays européens 
incluant les pays scandinaves sociaux-démocrates. Leur 
popularité ne cesse de croître et plusieurs participent au 
gouvernement de leur pays respectif ou font partie de 
coalitions gouvernementales. Ils sont donc au cœur du 
parlementarisme et de la démocratie. De même, des 
groupuscules émergent et investissent les médias sociaux.  
 
Le Comité d’action et de défense des droits de la Maison 
d’Aurore a amorcé un questionnement sur cette mouvance et 
ses fondements et a organisé le 26 février dernier une 
conférence sur ce thème. Notre invité, Siegfried Mathelet est 
docteur en philosophie, diplômé de l’UQAM et de l’Université 
catholique de Louvain. Il est aussi responsable du CEFIR-
Centre d’expertise et de formation sur les intégrismes 
religieux, les idéologies politiques et la radicalisation au 
CEGEP Édouard-Montpetit. Ses recherches portent sur 
l’islamophobie, la montée des populismes de droite et les 
nouveaux discours de la laïcité. Je vais tenter de résumer ses 
propos sur cette question très complexe qui présente des 
aspects philosophiques, politiques, idéologiques et affectifs. 
 

M. Mathelet a présenté quatre conférences à l’automne 2018 
que l’on peut visionner sur You Tube. Il débute dès la 
Révolution française de 1789, où l’abolition de la monarchie, 
des privilèges réservés à une élite et l’égalité pour tous les 
citoyens est au cœur des luttes populaires. Les idées de 
droite ont toujours existé au sein des démocraties. Les partis 
fascistes du XX siècle (Mussolini, Hitler, Franco) prônent une 
dictature dirigée par un chef et la constitution d’une élite  tout 
en prétendant représenter le peuple. C’est le fascisme 
historique qui survit depuis 1945 en s’opposant à la 
décolonisation, aux droits civiques (États-Unis), aux droits des 
femmes et à la discrimination positive des minorités. Selon 
cette idéologie, l’État  n’est plus au service de la race 
blanche, mais plutôt à celui des minorités. Des groupes 
activistes se sont constitués tels le Ku Kluk Klan, les Skin 

Heads (suprématistes néo-nazis) et les milices armées aux 
États-Unis. Les racines de cette idéologie d’extrême-droite 
plongent donc profondément dans l’histoire. 
 
À partir de l’an 2000, des partis populistes émergent et 
atténuent leur extrémisme pour participer au parlementarisme 
tel le Front National en France. Mais l’événement majeur fut 
l’attaque du World Trade Center en 2001 et le choc de deux 
civilisations : islamique et occidentale. La stupeur et la peur 
s’installent et sont alimentées par la démagogie des États-
Unis qui exploitent l’insécurité des citoyens. L’immigration 
musulmane confronte les valeurs judéo-chrétiennes. Sa 
visibilité dans l’espace public déroute. Tous les partis 
populistes de Hongrie, Pologne, France, Italie, Autriche…etc. 
propagent que les valeurs de l’Islam (charia, droits des 
femmes) sont incompatibles avec celles de la civilisation 
occidentale et constituent une menace imminente à la survie 
de celle-ci et à la sécurité de ses citoyens. Les groupes 
populistes rejettent l’afflux de migrants fuyant la guerre, la 
famine, la mort et dénoncent une invasion incontrôlée par une 
population de couleur. Ils ferment les frontières pour protéger 
la nation. 
 

Umberto Ecco, écrivain et philosophe italien, énumère 14 
critères définissant le populisme dont: l’appel au peuple, le 
culte de la tradition, contre l’égalité hommes-femmes, la peur 
de la différence, l’appel aux frustrations de la classe 
moyenne, la nécessité de privilégier les nationaux, 
l’homophobie, le mépris des faibles, la suspicion envers les 
contre-pouvoirs (tribunaux, médias complices des élites), le 
culte de l’héroïsme et le machisme.   
 
S’y ajoutent : favoriser le groupe d’appartenance 
(ressortissants nationaux), rejeter une société ouverte, se 
méfier des élites financières et politiques, purifier le corps 
national. 
 

Les valeurs de la civilisation occidentale traditionnelle sont 
fermement confrontées depuis quelques décennies, à la fois 
par le féminisme, la reconnaissance de l’homosexualité et  du 
mariage gai, les unions libres, la laïcité, l’avortement et de 
l’extérieur par l’arrivée massive d’immigrants et la présence 
visible de l’Islam dans nos sociétés. La réaction de repli sur 
soi, face à ces différents séismes constitue le fondement du 
populisme. 
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En mars 2019, l’organisme à but non lucratif Vigilance OGM, 
préoccupé par les impacts sur la santé humaine et 
environnementale des OGM, a publié le petit guide OMG et 
pesticides, 10 mythes à déconstruire. Cet article en résumera 
brièvement le contenu. Pour en savoir davantage ou pour lire 
le document original, je vous invite à consulter le site 
www.vigilanceogm.org ou leur page Facebook.  
 
1) Les OGM nourrissent le monde 
Jusqu’à maintenant, aucune culture génétiquement modifiée 
n’a été pensée afin de s’attaquer au problème de la faim dans 
le monde. En effet, aucune d’entre elles ne permettent 
d’accroître la productivité ou la valeur nutritive des aliments, ni 
même de résister à sécheresse ou de s’adapter aux 
changements climatiques. 88% des OGM commercialisés 
dans le monde sont créés pour tolérer un herbicide. Cela 
comprend les fameuses semences résistantes à l’herbicide 
Round Up fabriqués par la compagnie Bayer/Mosanto, dont 
on a beaucoup parlé dans les médias pour leurs effets 
néfastes sur la santé.  
 
2) Une majorité des fruits et légumes peuvent être OGM 
Actuellement, très peu de fruits et légumes génétiquement 
modifiés (GM) se retrouvent dans nos épiceries. Par contre, la 
pomme GM et la pomme de terre GM sont déjà acceptées et 
pourraient arriver sur nos tablettes en 2019.  
 
Actuellement, 4 produits constituent plus de 99% des cultures 
OGM dans le monde: le soya, le canola, le maïs et le coton. 
Des cultures dont une forte proportion est destinée à 
l’alimentation des animaux d’élevage et en moins grande 
importance dans la fabrication des produits transformés et les 
plats préparés comme les croustilles, les sauces, les 
charcuteries, les boissons gazeuses. 
 
3) Tous les pays produisent des OGM 
En 2017, 91% des OGM ont été produits par 5 pays : les États
-Unis (40%), le Brésil (26%), l’Argentine (12%), le Canada 
(7%) et l’Inde (6%). 
 
4) Les OGM sont bénéfiques pour l’environnement 
Les cultures génétiquement modifiées privilégient un mode 
d’agriculture intensif dépendant des pesticides, des engrais 
chimiques et des transports pour être rentables. Ces produits 
contaminent nos sols et nos cours d’eau et, à long terme, 
réduisent la biodiversité. 
 
5) Les agriculteurs sont gagnants avec les OGM 
Seulement 4 compagnies – dont Bayer/Mosanto – dans le 
monde contrôlent 84% des pesticides et 60,6% des semences 

commerciales. En introduisant les semences GM, certaines 
variétés de semences non GM sont retirées, ce qui contraint 
les agriculteurs à acheter davantage de semences GM et à 
changer leur modèle agricole.  
 
6) Le bio ne peut pas nourrir le monde 
Les chiffres témoignent du contraire; à travers le monde, les 
petits producteurs nourrissent 70% de la population mondiale 
avec moins de 25% des terres agricoles. L’agriculture 
industrielle nourrit donc seulement 30% de la population en 
utilisant 70% des terres agricoles.  
 
7) Les nouveaux OGM sont moins problématiques 
ll faut faire attention au discours des géants de l’agriculture 
industrielle. Ce n’est pas la première fois qu’ils tentent de 
nous vanter les mérites de leurs nouvelles techniques, de 
nous faire croire à la possibilité de mettre fin à la faim dans le 
monde. Mais l’histoire nous démontre qu’ils sont les seuls à 
en tirer profit, au détriment des agriculteurs et des 
consommateurs. 
 
8) Les pesticides sont sécuritaires 
Les études ont démontré que la maladie de Parkinson et le 
cancer du lymphome non hodgkinien sont susceptibles d’être 
provoquées par certains pesticides, particulièrement chez les 
agriculteurs qui sont en contact direct avec les produits. 
Même à plus faible dose, on parle également d’effets 
cancérigènes potentiels, de problèmes liés à la reproduction 
et d’effets perturbateurs sur le système hormonal de 
nombreux êtres vivants. Le cas des herbicides à base de 
glyphosate – dont on a beaucoup parlé dans les médias 
dernièrement – est particulièrement préoccupant puisqu’on en 
retrouve partout dans notre alimentation et notre 
environnement. 
 
9) Si Santé Canada approuve les OGM, c’est qu’il n’y a 
pas de problème 
En matière d’OGM, le gouvernement ne produit actuellement 
aucun test de sécurité sur la santé et l’environnement. Par 
conséquent, l’autorisation des OGM pour consommation 
humaine par Santé Canada se base presque uniquement sur 
les études réalisées par l’industrie elle-même et sur 
l’approbation du produit fournie par l’entreprise…  
 
10) Bayer/Monsanto : trop fort! 
« Ensemble nous sommes plus forts que les firmes 
agrochimiques! » En tant que citoyens et consommateurs, 
nous avons une voix et cette voix est également portée par 
des groupes tels que Vigilance OGM. 
 

Par Véronique Dufour, intervenante auprès des aînés 

Les 10 mythes sur les organismes génétiquement modifiés (OGM) 

http://www.vigilenceogm.org
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Sommet des générations 
Par Aline Manson, membre du Comité d’action et de défense des droits 

Votre prochaine soirée citoyenne à la Maison d’Aurore ! 
Mardi le 30 avril 19h 

 
Quoi de plus actuel que la gestion du recyclage à Montréal ?  Réduction, réutilisation, recyclage, 
élimination du plastique, des sujets incontournables que nous aborderons lors de notre prochain 

événement. Mais qu’en est-il vraiment à Montréal ?  
 

Alexandra Verner, du service de l’environnement de la ville de Montréal sera présente afin de 
répondre à nos questions et nous donner le portrait juste de notre mode de fonctionnement.  

Pour informations et inscriptions : marie@maisonaurore.org 

Le 27 novembre 2018, j'ai participé au Sommet des 
générations qui s'est tenu à l'UQÀM. 
 
Dans le contexte sociodémographique du Québec qui 
change, comment assurer une solidarité et une équité 
intergénérationnelle? 
 
Revenons tout d'abord un peu en arrière pour connaître 
l'origine de ce sommet. 
 
C'est une démarche soutenue financièrement par le 
Secrétariat à la jeunesse du Québec.  À l’automne 2017, 
une soixantaine de partenaires de la Conversation publique 
sur la solidarité et l’équité intergénérationnelles se sont 
réunis à Trois-Rivières pour prioriser les thèmes de 
discussion à tenir lors de la tournée régionale. 
 
De novembre à décembre 2017, une équipe de l’Institut du 
Nouveau Monde (INM)1, avec l’appui de partenaires, a 
sillonné les 17 régions du Québec afin de rencontrer des 
citoyennes et citoyens, ainsi que des acteurs régionaux et 
locaux, pour échanger sur leurs préoccupations et 
proposer des pistes de solutions sur les enjeux d’ordre 
intergénérationnel.  Ce sont près de 400 personnes qui ont 
participé aux divers forums de la tournée. 
 
À partir de la synthèse des résultats de la tournée 
régionale, une délibération en ligne a été proposée au 

printemps 2018. Près de 200 personnes ont contribué à 
l'émergence de plusieurs propositions qui se retrouvent au 
cœur du Livre blanc sur la solidarité et l’équité 
intergénérationnelles. 
 
C'est donc lors du Sommet des générations, auquel j'ai 
participé en qualité de simple citoyenne intéressée, que 
l’ensemble des propositions du Livre blanc a été soumis à 
débat, et le contenu de celui-ci a été adopté. 
 
Pour faire suite au Sommet, une version finale du Livre 
blanc sera publiée et diffusée.  Celle-ci sera remise au 
Secrétariat à la jeunesse du Québec.  Elle sera par la suite 
remise à d'autres ministères, ainsi qu'à des élus 
provinciaux et municipaux. 
 
 VOICI LE RÉSUMÉ DES PROPOSITIONS présenté le 27 
novembre 2018 
https://inm.qc.ca/wp-content/uploads/2018/11/INM_Sommet-des-
generations_livre-blanc.pdf 

1L’idée de l’Institut du Nouveau Monde remonte au printemps 2003 et elle 
émane d’un groupe d’universitaires. Fondé en 2004, l’INM préside à des dia-
logues entre citoyens et experts afin de renforcer la démocratie participative et 
la participation citoyenne.  Il publie annuellement L’état du Québec.  

http://inm.qc.ca/edq2018/
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Ça bouge dans l’Est ! 

On en parle depuis plusieurs années, on le réfléchit, on 
l’imagine et on le rêve. La revitalisation de l’Est du Plateau
-Mont-Royal reste au cœur des préoccupations de ses 
citoyens et de ses élus. Depuis quelques mois déjà, on 
sent que le vent souffle un peu plus fort et que plusieurs 

projets prennent forme.  En voici quelques-uns : 

Un croissant plus vert 

À l’initiative du comité des résidents De Lorimier et en 
collaboration avec l’école des Métiers de la construction de 
Montréal, une partie du croissant Masson (situé au 
croisement des rues Fullum et Masson au-dessus du 
viaduc) sera occupé par des bacs à fleurs, créés par les 
étudiants de l’école et entretenus par les résidents. Cette 
initiative permettra à la fois de créer un espace convivial 
pour les élèves et de verdir ce coin délaissé du nord-est du 
quartier. L’esprit communautaire résultant de cette 
collaboration fait naître des liens entre citoyens et 
institutions qui, nous l’espérons, pourront permettre la 

réalisation d’autres projets verts.  

La rue Franchère—un espace convoité ! 

Suite à la perte du jardin Franchère (espace citoyen 
d’agriculture urbaine sur un terrain privé), la  Maison 
d’Aurore, Conscience urbaine et la CDC-ASGP* se sont 
réunis afin de mettre leur expertise en commun et de 
réfléchir un espace convivial au coin des rues Franchère et 
Mont-Royal. Hiver comme été, ce petit espace pourrait 
devenir un lieu de rassemblement citoyen où jeux, jardins 
et aire de détente pourrait être aménagés et contribuer au 

verdissement du secteur. C’est un dossier à suivre ! 

Un développement d’envergure dans le sud-est ! 

Un grand projet de développement est envisagé par le 
groupe Atwill-Morin afin de construire des ateliers et des 
espaces administratifs, ainsi que des aires d’entreposage 
pour le parc d’équipements au coin des rues Rachel et 
Hogan. À ce complexe, serait jumelé un centre commercial 
(Épicerie, restaurant, boutique de détail et une garderie) 

ainsi que des espaces verts.  

Par Marie Vincent, organisatrice communautaire 
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Promenade de Jane : Il était une fois dans l’Est 
Le samedi 4 mai prochain, on se ballade dans l’Est du quartier ! 

 
 

Sous la loupe depuis plusieurs années, le Plateau Est suscite la mobilisation de nos leaders citoyens, des acteurs 
communautaires et des élus du secteur pour contrer les effets de la gentrification et assurer un développement social, 

communautaire et économique du quartier dans une perspective de justice sociale.  
À travers un parcours longeant la voie ferrée du nord au sud, cette promenade vous donnera un coup d’œil sur les projets 
en cours et les perspectives de développement, tous des sujets chauds au cœur de ce milieu où cohabitent habitations, 

établissements scolaires, industries et commerces.  
Elle se terminera par une rencontre citoyenne festive au cœur de ce milieu en pleine ébullition.  

 
Rencontre citoyenne festive – Ouvert à toutes et tous Départ à 13h au Parc De Lorimier 

Joignez-vous à nous pour fêter, partager, vous impliquer et réimaginer les lieux dans lesquels vous vivez, travaillez et jouez.  

 

* Corporation de développement communautaire - Action solidarité Grand Plateau 

Ce tronçon de la rue Franchère coin Mont-Royal Est pourrait bien devenir un 
espace occupé par et pour les citoyens. 



 

 

 

 Ont participé à ce numéro  
 

Merci à toutes les personnes qui ont contribué à la  
réalisation de ce journal, à l’image des gens d’Aurore:  

 
 

Coordination: Marie Vincent 
 

Rédaction : Lise Brassard, César Camacho, Anne Diotel, 

Véronique Dufour, Lise Fontaine, Denise Gauthier, Lilia 
Luna, Aline Manson,  Annie Pelletier, Meggan Perray, 
Maguy Robert, Christine Tixidre, Daniel Thériault et Marie 
Vincent 

Mise en page: Marie Vincent 

Photos: Christine Tixidre 
Correction: Danielle Béchard 

 
 

Soutien à l’impression: Nous tenons à remercier le Centre de 
copie Papillon situé au 4465-A, De Laroche pour leur contribution 
à la réalisation de ce journal. 

 Petites annonces et remerciements  

 Calendrier  
 
Jeudi 4 avril : Sortie à la cabane à sucre 
 
Lundi 8 avril 18h30 : Soirée d’information sur le jardin 
 
Mardi 30 avril 19h : État du recyclage à Montréal 
 
Samedi 4 mai 13h : Promenade de Jane 
 
Samedi 11 mai 13h : Troc-tes-trucs 
 
Samedi 25 mai 10h : Distribution de fleurs de 
l’arrondissement  
 
Mercredi 19 juin 17h : Assemblée générale annuelle  
 
Mercredi 26 juin :  
Pique-nique à Sainte-Anne-des-Lacs 
 
À surveiller ! Cet été encore, il y aura de multiples 
activités offertes dans notre jardin collectif ! 

 

Pour une 15e année,  la clinique Chiropratique Familiale 
St-Joseph s’associe à la Maison d’Aurore pour soutenir les 
activités et atteindre l’objectif de financement de  10 000$ du  
Mois des amis.  
 

Les dons seront recueillis en échange d’un 
examen chiropratique (et radiographie si 
nécessaire),  les 26 et 27 avril 2019.  
 
Les dons seront recueillis de la façon suivante: 
· Don minimum de 25 $ par chèque ou en argent comptant

(reçu de charité disponible) 
 
Téléphonez pour un rendez-vous: 514-525-4563 
La clinique est située au 2250, boul. St-Joseph Est 

4816, Garnier,  Montréal 

(Québec)  H2J 4B4 

Téléphone: 514-527-9075  

info@maisonaurore.org 


